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DÉBAT L’accommodement raisonnable; un acquis important             
d’intégration. 

QUÉBEC 
Le projet de Souveraineté menacé ? 

Le débat sur les accommodements raisonnables risque-t-il de 
nuire à la souveraineté du Québec ? 

N ous sommes tous d’ac-
cord qu’il faille débattre 
et encore débattre des 
accommodements rai-

sonnables mais de façon objective, 
inclusive, non discriminatoire et sur-
tout dans une dynamique de respect 
mutuel.  

Je me permets d’utiliser l’expression 
suivante : « tout le monde doit mouil-
ler son verre de vin ». Cela est aussi 
vrai pour les anciens que les nou-
veaux québécois: La recherche de 
l’harmonie dans les rapports sociaux 
est cruciale pour l’avenir du Québec. 

 Par ailleurs, les débats sur les ac-
commodements, tantôt raisonnables 
et tantôt irraisonnables, risquent-ils 
de nuire au projet de « Québec, un 
pays »? Car la quête de la souverai-
neté du Québec nécessite des rap-
ports sociaux harmonieux, du res-

pect mutuel et une adhésion mas-
sive des nouveaux québécois.  

Au delà du bien fondé des débats 
sur la question des accommode-
ments raisonnables, je pense que la 
situation, telle qu’elle se présente , 
arrange prioritairement le camp des 
anti-souverainistes dont les conser-
vateurs, les libéraux et les adéquis-
tes.  

Un débat au service du camp du 
NON 

Pourquoi? À mon avis, et d’après ce 
que je constate, le nouveau québé-
cois moyen pour ne pas dire 
« l’immigrant moyen » aurait ten-
dance à vouloir fuir la culture du 
Québec et des québécois, dévelop-
perait une impression négative sur le 
québécois et serait finalement, porté 
davantage à rester du côté canadien 

là où il est très peu critiqué dans ses 
us et coutumes.  

Du côté québécois, il est certain que 
bon nombre d’employeurs seraient 
portés dorénavant, à ne pas accep-
ter certaines ethnies; ce qui risque 
de nourrir la discrimination qui à son 
tour, entraverait à l’intégration et à 
l’inclusion sociales.  

Par conséquent, on risque de se 
diriger vers un « rejet mutuel» ; en 
l’occurrence, une accélération des 
ghettos qui nuirait au projet du pays 
souhaité par tant de québécois puis-
que à ce stade, il serait difficile de 
rallier les nouveaux québécois au-
tour de la souveraineté du Québec. 

La solution donc une objectivité, une 
ouverture et un respect mutuels lors 
des interventions devant la Commis-
sion Bouchard-Taylor sans pour au-

tant agir en tant qu’individus proprié-
taires exclusifs de cette terre et que 
celles et ceux qui sont nouvellement 
installés sur cette terre, doivent re-
voir leurs attitudes et agissements.  
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